
*A v

A ',, T :

-* V

-*/* tffci V^ V"



ft.
'f.

i
f

-i

THE LIBRARY OF THE
UNIVERSITY OF
NORTH CAROLINA

ENDOWED BY THE
DIALECTIC AND PHILANTHROPIC

SOCIÏTIES

mm uwwn
Ml5^3
.L464
G5



.^(S^OFNCATCHAPELHiLL

000 0999752

AI)

G 5





Digitized by the Internet Archive

in 2011 with funding from

University of North Carolina at Chapel Hill

http://www.archive.org/details/giroflgiroflaoleco





PARTITION CHANT & PIANO arrangea par LEON ROQUES
Prix. 12fliet

Paris, BRANDUS & C IE
, Editeurs, 103, Rue de

/#>/}. TAivff, fan ~ i

4

/
•jerf^ft





E-GIROFLA
OPEBA-BOTJFFE EN TROIS ACTES

Paroles de MM. A. VANLOO et E. LETERRIER
MT7SIQUE DE

CHARLES LËCOCQ
Représenté pour la première fois à Bruxelles sur le Théâtre des Fantaisies Parisiennes , le 21 mate 1874

A Paris , au

DISTRIBUTION DE PARIS

Théâtre de la Renaissance, le 11 novembre 1874

DISTRIBUTION DE PARISPERSONNAGES DISTRIBUTION PERSONNAGES DISTRIBUTION

— — DE BRUXELLES — — DE BRUXELLES

MM. F" Puget. MM.MarioWidmer Girofle M " PauI nCLuiginJ
MOURZOUK Vauthier. Paul Ginet.
Boléro d'Alcàrazàs. Alfred Jolly. Alfred Jolly.

Alphonsine. Delorme.
M rc Blanche.

CHKF DES PIRATES. , Gobereau. Leroy. Laurent. J. d'Alby.
Cosmes. Durieu.

r^ Panseron. Laurent.
Le Perceptetjb . , Leclerc. Ernotte. Fernando. . . .

Bied. Deschampa
Le Notâtes. .... Fournier. Achille.

-
Almanzor. , . . Albouy. Anna.

Un Danseur .... Paul Albert. an Anna Muller. Schmidt.

Le Garçon d'honneur TaraareMe. Coclers. s
Antonio Jouvenceau.

Gilles.

Deschamps.
Thérèse.

« Alcindor. . . . Lebrun. Piton.
- Alvarez .... Sylvie. Pétronille.

Plrat», Soldats Maures, MarinDi Invités, Hommes du peuple, Suivantes de Girofle et de Girofla, Femmes du peuple, Femmes Mauresque*

Demoiselles d'honneur, Pages, etc.

La scène se passe durant les trois actes en Espagne, vers 1250.

Premier acte , dans la maison de Boléro sur les bords de la mer.

Deuxième acte, dans un salon du château de Boléro. — Troisième acte, le Boudoir de Girofle.

TABLE DES MORCEAUX
ACTE PREMIEB

Ouverture Pas

[ a. Chœur Que chacun se compose un visage joyeux. . . .

1. 6.

(c.

2.

2 bis.

3.

i.

ta.

5. )b.

(c.

6.

7.

8.

9.

la.

10. 6.

(c.

Entr
11.

11 bis.

12.

13.

M.
15.

15 bis.

a.

16. 6.

c.

16 Us.
ta.

17. '•

(*

Entr'
18.

19.
i>:

20.

21. \t
[a.

22. 6.

'c.

23.

Ballade Lorsque la journée est finie.

Couplets Pour un tendre père
Couplets de Girofle Père adoré , c'est Girofle

Mélodrame
Couplets de Girofla Petit papa, c'est Girofla .

Couplets de Marasquin Mon père est un très-gros banquier .

Chœur A la chapelle on vous appelle . . .

O ciell qu'ai-je ressenti là

Mais où donc est mon autre fille.

Parmi les choses délicates. . . .

C'est fini, le mariage
Majestueux , et deux par deux. .

Ce matin l'on m'a dit : Ma fille.

Voici l'heure et le moment . . .

Comme elle ressemble à sa sœur
Final A la chapelle, on vous appelle .

b. Couplets de la Présentation.
Scène et Chœur
Chœur des Pirates
Duo
Marche mauresque et entrée de Hourzouk.
Couplets
Chœur
Sextuor.

ACTE II
acte
Chœur des Invités. Nous voici, monsieur le beau-père

Sortie A table , à table , à table

Duetto Papa
,
papa

,
ça n' peut pas durer comm' ça

Chanson de la Jarretière Nos ancêtres étaient sages.

Galop coûtez cette musique
Quintette Matamoros, grand capitaine

Sortie

Mélodrame _.

Morceau d'ensemble Bon appétit, belle cousine !

Brindisi Le punch scintille

Mélodrame
Orgie Ah I qu'il est bon

,
qu'il est donc bon

.

Scène Qu'est-ce que cela

Andante O Girofle, fleur d'innocence

Final Ahl le canon, le canon

ACTE III
acte
Aubade Voici le matin, des feux de l'aurore

Duo En tête-à-tête , faire la dînette . . .

Couplets dialogues En entrant dans notre chambrette,

Rondeau
Chanson mauresque
Ensemble
Chœur
Couplets du départ.
Ensemble Je flaire quelque mystère.

Final. Matamoros, grand capitaine,

Soyez généreux, soyez magnanime. . .

Ma belle Girofla

Au diable l'animal
Il est temps de nous mettre en voyage.

Certes dans toute circonstance

1

12
24
35
42
46
48
52
58
62
65
70'

80
87
97

101
106
116

121
125
134
135
142
150
159
177
177
178
184

193
194
203
208
211

226
230
236
242
248
255
200
264
270
276
288

Au 1" Acte — COUPLETS composés poar M"' ALPHONSINE.

Va l£s traités Internationaux, les éditeurs de cette partition se réservent les droits de réimpression et de traduction à l'Etranger,

Le livret de cette partition est publié chez M. TRESSE, libraire-éditeur, galerie de Chartres (Palais-Eoyall, Paris

IMI .u iii.UK. CBKTJUU1 BKS CHEMINS UB FEH. — A. Ulill Bl C", tu E BEUGÈUB , 'il), l'AiUa — 1 51 SO-Q

1036404





GIROFLÉ-GIROFLA
Opé*ra-bouffe en 3 actes.

OUVERT! RE.

PIANO.

I

AU" moderato. /r ^

fLM.

w ±=$ 9-0

*\
^f^= i

/r ww

I
/r> ~2 *-

i
* £m1

i
-0~+

P [^jUU

.lu J.Hï i fftf if.ftM 1s ^3*

»;/'

OU f

^ M ^
ff -f marcato.

^¥
3f?

f^gp É
tSSCSS

ff
mm É ^^^b^

»/w P ^ !»J*_

t ^L
nFTyrWTFT jM2 3

marcato.

I
fiCi

i/'

5S
3"

leggiera.

=* ===j =::ia—J-

* » »—#-

Se »v~
«—#

^4j=
H j j j-#—*—•

—

»-
00000000 -0—é — #-



Ivçigiero.

1

-g g
* ^s7 H * i ï^-?

s ^pj ^s3a d ^ * -<t- m m—m—

4

000e00 0000 00T

sawêà uI gg**
xr

^ 8-ï W =—

w

=~^

n
É l * fc^g

dis:

3 ^ J ^^! -—s; V

legrjiero

I

* % » * ^
4CC7)

E F

^ff ? ?

&h
^=i=

-*—«- ï -* 0r
^=0^ m



ff-m? âp E^tt-i-^-U-t fefe,

*—

»

£ g^ : i=a»

—

* =&

f s » ÏS b«—

«

#—# #-i^

i*SE <—

«

I-ê -é -à

mil.

èkn£#
$3= H>«

^ n
PhC J1

h>t*

p^>

p -h:

t5«5^

Moderato.

f^fp1

5
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././

^ (O

ï ^^'-^•i±t f

y> [?1£ÂI S
f

f7?i n^ ffi^
r



tu

f
s ^=^

£ ?3^«£ 7^^-^

gSt
N>

î> i> 1
a ÎEEEEÊ*£=^=£ 3=1 - *

>' /

PS£7* fci: *Lfrg *=*=^ ÉË*M.M***=E3 -1

J'j>

^
1 (-*—c

—

é-
f g-
i *—^~

-*———#- 1

f -#-

-g
!

» !

-

v



J'/fi

* *y±^±

^ £e=ê

g g
^t ^l£

^^

ÉÉ
ÎF*4 4:^t

,T\

^£
(9 G

IMus vîfe.

tÉÉÉÉ* *ê ê*
#-. **

ttS3

9*R?^^ *
» p j*4^ ±l±zi

1

i-*-r-fPSE&
» r ^ »

» » ^
-*»£'> i=^ i=t4=J

f f f- . -f
.
f- f f^ trf

MMIÈÈf^SiE^£

/ * / T

^=^
»! * •>-^-—>

^ "»

P f T 4

it •.



* g * * * * *»

—

>
— —!

—

f—-

—

—

229

~b i

-
rJ !

^*~7

—

f-—f—?—

i^11"
"~~—

' u

1

! *— f f—
r i

f ir ' r f J—0~—i -—i

L-

Andante.

^L=£
* r

-g;

=M= M!-,-g-g
i-^ i

PEE * r
3ÈI

fc± Jg â r i ^Ê^±3E ^
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